
Ce  n’était  pas  des  massacres  ,
c’était un génocide
25 octobre  2024 Continuer  18/19 haroutchekijian.wordpress.com Harport  fait
référence aux organisateurs du génocide arménien, qui ont fui sans être punis,
pages 10-11. "…

Cet  ordre  (d'extermination des  Arméniens*)  est  attribué au Comité  Union et
Progrès, dont les dirigeants étaient (Ismail*) Enver Pey, (Mehmet*) Taleat Pey et
(Ahmet*) Cemal Pacha.

Après la trêve, un tribunal juge les criminels et un subordonné insignifiant est
pendu.  Talaat,  Enver  et  Cemal  se  sont  évadés  et  un  groupe  de  personnes,
accusées de divers crimes de guerre, sont détenues par les Britanniques à Malte,
sans autre sanction que l'incarcération

."  Des généraux turcs condamnés à mort  détenus en Allemagne,  Washington
Times, 16 juillet 1919 Les verdicts du tribunal turc sont considérés comme une
fraude, car les seigneurs de la guerre soutiennent une loi vague, The Washington
Herald, 14 juillet 1919. Deux émeutiers pendus, "Yaraj", 19-8-1920,

Erevan Les généraux turcs condamnés à mort sont détenus en Allemagne, écrit le
Washington Times du 16 juillet 1919 (1). Dans le même article, Te Washington
Herlt, dans la nouvelle du 14 juillet 1919, ne croyait pas à la gravité de ces
procès,  et cette action est vue comme un « jeu » astucieux pour s'attirer le
soutien  de  l'Amérique  et  des  alliés,  puisque  les  véritables  dirigeants
paramilitaires  sont  hors  la  loi  (2).

Le  19  août  1920,  le  journal  "Yaraj"  d'Erevan  a  écrit  sur  la  pendaison  des
gouverneurs  de  Yerzenga  (Erzindjan)  et  de  Baberd  le  4  août  1920,  en  tant
qu'émeutiers.
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Que tous les négationnistes turcs sachent bien que seule la presse américaine et
arménienne susmentionnée a confirmé pendant un peu plus d'un an, du 14 juillet
1919  au  4  août  1920,  que  le  chef  militaire  turc  avait  jugé  et  pendu  les
responsables du massacre (génocide). des Arméniens.

Bien entendu, les trois chefs paramilitaires qui ont fui et un certain nombre de
leurs associés ont été exécutés par les combattants justes et vengeurs de l'ARF 
(FRA Tachnak) dans le cadre du programme "Nemesis" de l'ARF.

En honorant Taleat Pacha, qui a été condamné à mort par un tribunal turc comme
criminel en 2011, et en donnant son nom à des rues, des écoles et des mosquées,
les autorités turques actuelles poursuivent le génocide arménien.

Harport justifie l’importance d’une Arménie enclavée en décrivant la position
géographique délicate de l’Arménie orientale en 1919, enclavée et entourée de
voisins hostiles qui l’ont étouffée après la chute de l’Empire russe, aux pages
13-17.

Population et ressources économiques de la partie européenne, de l'Asie Mineure,
du Caucase et de l'Arménie, planche numéro 2 (numéro 1 dans la partie ZD.) "…

la  République  d'Arménie  cherche  à  se  joindre  aux  Arméniens  turcs  à  la
conférence de paix et à créer un État arménien (uni*) qui comprend l'Arménie
(orientale*)  russe  et  six  vilayets  turcs  (arméniens*)  (Van,  Bitlis  :  Baghesh,
Diarpekir : Tigranakert, Kharpert, Sivas (Sebastia) et Erzerum (Karin) et Cilicie,
qui  doivent  être  patronnés par  les  grandes puissances,  pour une période de
transition de plusieurs années, jusqu'à ce que les Arméniens de Tsirutsa puissent
rentrer dans leurs foyers, et qu'une partie constituante une assemblée est tenue
pour déterminer la forme définitive du gouvernement. "…

À l'époque de la Russie, les routes étaient certainement sous une seule direction,
les employeurs, les dépôts ferroviaires et les véhicules étant soumis à une seule
politique générale. Désormais, la Géorgie contrôle les employeurs, l’Azerbaïdjan
contrôle le charbon, et chacun des trois contrôle autant de trains et de charrettes
que possible (l’Arménie est le moins probable*).

Aucun des trois ne fait confiance aux autres. Transport gratuit et continu, le trafic
n'est  pas  possible  sans  une  force  extérieure  qui  garantit  le  fonctionnement
ininterrompu du chemin de fer lorsqu'il passe d'un pays à un autre.



Population et ressources économiques de la partie européenne, de l'Asie Mineure
et du Caucase et de l'Arménie, tableau numéro 3

Population et ressources économiques de la partie européenne, de l'Asie Mineure,
du Caucase et de l'Arménie, planche numéro 4

"La  Géorgie,  du  fait  de  sa  position  favorable,  n'hésitera  pas  à  interdire  le
transport  de  marchandises  vers  l'Arménie  et  limitera  simplement  le  trafic
ferroviaire vers ce malheureux pays.

L’Azerbaïdjan contrôle l’approvisionnement en carburant et rejoint la Géorgie
contre l’Arménie, la seule des trois sans levier utilisable.

Le chemin de fer ne peut être centralisé ni exploité correctement sous le contrôle
de l’un de ces trois. Par exemple, la Géorgie n’a pas autorisé l’Arménie à importer
des explosifs et des munitions, même si elle est constamment menacée par les
Arméniens

.  Le  sol  des  voies  ferrées,  le  sol,  les  pièces  mobiles  et  les  chariots  (sans
réparation*) se dégradent rapidement. "…

Les  trois  gouvernements,  d'un  point  de  vue  occidental,  sont  désormais
complètement  en  faillite,  sans  crédit  et,  sans  aucun  doute,  pourris.
Individuellement, chacun fait face à des difficultés économiques insurmontables.

Les différences religieuses qui s’ajoutent au tribalisme menacent de les entraîner
dans des conflits si elles ne sont pas placées sous contrôle commun.

Tous  deux  n’ont  pas  accès  à  la  mer  Noire,  à  l’exception  du  chemin  de  fer
traversant la Géorgie.

Ils n’ont pas d’union monétaire,  papier ou douanière et,  comme nous l’avons
mentionné, le secteur ferroviaire ….
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